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Présentation du champ 
 

Le champ Philosophie et société est l’un des huit champs affichés par l’Université de Rennes 1. Il présente des 
objectifs pédagogiques, scientifiques et de professionnalisation classiques. Il regroupe quatre formations dans trois 
domaines différents : la philosophie, l’intervention sociale et le journalisme. 

Au niveau licence, le champ Philosophie et société propose une licence générale mention Philosophie (UFR de 
Philosophie) et deux licences professionnelles (LP), la LP Intervention sociale, spécialité Coordination de projet 
d’animation et de développement social et socioculturel (IUT de Rennes) qui forme des coordinateurs du secteur 
socioculturel et la LP Activités et techniques de communication spécialité Journalisme (IUT de Lannion) qui forme des 
journalistes professionnels en offrant une spécialisation dans quatre domaines par des options : presse magazine, presse 
en ligne, télévision et radio. 

Au niveau master, le champ Philosophie et société offre une mention Philosophie (UFR de Philosophie). Elle se 
décline en deux spécialités, l’une ciblant la recherche Philosophie des normes, l’autre visant l’enseignement et la 
préparation de l’agrégation Philosophie et pédagogie. De façon très complémentaire, l’Université de Rennes 1 présente 
un master Métiers de l’enseignement, de l’éducation et de la formation, second degré (MEEF) préparant au CAPES et qui 
comporte une spécialité Philosophie. 

Les deux formations en Philosophie trouvent leur place au sein de la ComUE Université Bretagne Loire (UBL). 
D’une part, aucune autre licence de Philosophie n’est dispensée sur le site, d’autre part, les spécialités du master 
présentent une véritable spécificité sur le territoire local. En master, la spécialité Philosophie des normes est la seule 
formation dans ce domaine scientifique et la seule formation recherche en philosophie sur le site. La spécialité 
Philosophie et pédagogie mène à l’agrégation et se conçoit en coordination avec le parcours Philosophie du master MEEF 
qui prépare au CAPES. La licence et le master sont adossés à l’Equipe d’accueil (EA) 1270 « Philosophie des normes ». 
Les liens avec la recherche sont peu institutionnalisés en premier cycle. Ils sont plus marqués en second cycle, 
notamment dans la spécialité Philosophie des normes laquelle prépare les étudiants à la recherche. Ces diverses 
formations ne développent pas, en raison de leurs finalités, de lien particulier avec le monde socio-économique local. 

Les deux LP n’ont pas d’équivalent sur le territoire de la ComUE UBL et s’inscrivent bien dans la carte régionale 
des formations. Elles n’ont, par essence, pas de lien direct avec la recherche. Toutefois, les enseignants-chercheurs 
intervenant dans ces formations sont membres, pour la LP Journalisme de l’équipe « Journalisme et espace » de l’Unité 
mixte de recherche Centre de Recherches sur l’Action Politique en Europe (UMR CRAPE), et pour la LP Coordination de 
projet d’animation et de développement social et socioculturel de la même UMR CRAPE, mais encore de l’UMR Espaces 
et sociétés (ESO-Rennes), du Centre de Recherches en Psychologie, Cognition et Communication (CRPCC), du Centre 
Interdisciplinaire d’Analyse des Processus Humains et Sociaux de l’Université Rennes 2 et du Centre de Recherche en 
Education de Nantes (CREN) de l’Université de Nantes. Enfin, ces deux LP, destinées à former les étudiants à des métiers 
cibles, présentent des liens étroits avec le monde socio-économique, qui se manifestent tant par la présence 
d’intervenants professionnels que par des liens institutionnels. 

 

Synthèse de l’évaluation de formations du champ 
 

Pour le niveau licence. 

Les trois licences du champ Philosophie et Société, la licence générale mention Philosophie, et les deux LP, 
Intervention sociale, spécialité Coordination de projet d’animation et de développement social et socioculturel et 
Activités et techniques de communication spécialité Journalisme présentent des objectifs clairement identifiés et 
définis. Les enseignements proposés sont cohérents et en parfaite adéquation avec les objectifs poursuivis. 

La licence de Philosophie, unique sur le site, est bien pensée et structurée. Générale en première année et 
comportant nombre de cours d’ouverture sur d’autres disciplines (sociologie, psychologie ou littérature), elle intègre 
progressivement la spécialisation en deuxième et troisième année, permettant ainsi une poursuite d’étude en master ou 
une orientation vers une filière professionnalisante. Forte d’une équipe pédagogique bien composée et investie, elle 
apparaît, malgré des effectifs modérés, classiques pour la discipline, attractive. 

Si la recherche comme la professionnalisation ne sont pas les vocations premières de cette formation, la licence 
de Philosophie ne les néglige pas. Elle impose notamment la rédaction d’un mini-mémoire en L3, initiative pertinente, 
tout en intégrant une préparation à l’insertion professionnelle se renforçant en L2 et L3. La politique des stages est très 
limitée. Elle repose sur le volontariat et n’est pas incluse dans la maquette. 
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L’ouverture internationale est, en revanche, favorisée et se manifeste, ce qui est original, par l’étude de textes 
en anglais et des échanges Erasmus. Le taux de réussite au diplôme est satisfaisant. Les dispositifs d’aide à la réussite, 
tels le contrôle d’assiduité ou le tutorat, s’avèrent concluants sur l’ensemble de la formation. Toutefois, et malgré 
l’accompagnement, il convient de noter un taux d’échec important en première année qui serait dû à une mauvaise 
orientation des néobacheliers, qu’il s’agirait d’accompagner davantage dans leurs choix à l’avenir. Une baisse des 
effectifs est donc notable entre la L1 et la L2. En revanche, une augmentation des effectifs en L3, expliquée par la 
réorientation d’étudiants en provenance d’autres disciplines et par l’accueil d’élèves de classes préparatoires aux 
grandes écoles (CPGE), témoigne de l’attractivité du programme. A l’inverse, les étudiants en philosophie peuvent se 
rediriger facilement vers d’autres formations après avoir bénéficié des UE d’ouverture. Les passerelles entrantes et 
sortantes sont donc ouvertes. La place du numérique reste assez faible et pourrait être largement améliorée avec l’aide 
de SUPTICE, service dédié au sein de l’établissement. L’évaluation des étudiants respecte les standards de la discipline 
et est réalisée, conformément aux exigences posées par l’établissement, en contrôle continu comme en contrôle 
terminal. En revanche, le suivi de l’acquisition des compétences est insuffisant. S’il est sans doute malaisé de le mettre 
en œuvre en philosophie, il est en l’espèce totalement inexistant. 

Enfin, le pilotage de la mention, pour ce qui concerne le suivi des diplômés, devrait incontestablement être 
renforcé. Il semblerait qu’une majorité des licenciés intègrent le master de Philosophie, mais aucune donnée n’est 
fournie. Si l’UFR a mis en place une procédure de collecte d’informations à ce sujet, pour l’heure inexploitable, le suivi 
des diplômés comme des non diplômés devrait être systématisé. La création d’un conseil de perfectionnement et la mise 
en place d’une procédure d’autoévaluation sont trop récentes pour qu’il soit possible de juger de leur efficacité. 

Les deux LP Intervention sociale, spécialité Coordination de projet d’animation et de développement social et 
socioculturel et Activités et techniques de communication spécialité Journalisme s’intègrent parfaitement dans l’offre 
de formation de la ComUE UBL. Elles affichent des objectifs de professionnalisation et une offre d’enseignement en 
adéquation avec les métiers visés. Elles trouvent un juste équilibre entre la transmission des connaissances et 
l’apprentissage de la pratique propre aux secteurs professionnels en question, animation et journalisme. Elles 
s’inscrivent l’une comme l’autre, parfaitement dans l’environnement socio-professionnel en développant des liens forts 
avec les professionnels et en les impliquant dans la formation. Aussi, les équipes pédagogiques sont-t-elles bien 
équilibrées, assurant aux professionnels une place conséquente. 

S’agissant de formations à vocation professionnelle, la place de la recherche est peu importante. Toutefois, 
l’apport académique est valorisé dans la LP Journalisme, notamment par l’implication des enseignants-chercheurs dans 
les enseignements, d’une part, et la sensibilisation des étudiants à la démarche scientifique, d’autre part. Il pourrait 
être fait de même dans la LP Coordination de projet d’animation et de développement social et socioculturel. La 
professionnalisation est l’essence même de ces licences et s’affiche tant dans le contenu des programmes que dans les 
modalités d’enseignement. La place réservée aux projets et stages est conséquente. La LP Coordination de projet 
d’animation et de développement social et socioculturel est organisée en alternance (16 semaines de cours et 31 
semaines de stage), ce qui facilite l’intégration professionnelle des futurs diplômés. La LP Journalisme impose un stage 
de 12 semaines. L’ouverture internationale n’est aucunement favorisée et l’enseignement des langues pourrait être 
développé. Le recrutement, sélectif, se fait à Bac+2 en formation initiale. La LP Coordination de projet d’animation et 
de développement social et socioculturel est cependant majoritairement composée d’étudiants relevant de la formation 
continue et connaît une hausse des effectifs depuis la mise en place d’une passerelle avec le Diplôme d’Etat de la 
jeunesse, de l’éducation populaire et du sport (DEJEPS). Aussi, le taux d’échec avoisinant les 30 %, est-il surprenant. La 
LP Journalisme reçoit des étudiants titulaires du DUT Journalisme de l’IUT de Lannion et des étudiants originaires de 
licences SHS (Sciences humaines et sociales). Les dispositifs d’aide à la réussite consistent en des cours de mise à niveau 
et en un tutorat individualisé. La place du numérique n’est pas particulièrement développée, bien qu’il soit intégré dans 
certains enseignements de la LP Journalisme (journalisme web). L’évaluation des étudiants est réalisée en contrôle 
continu et conformément aux exigences posées par l’établissement. Le suivi de l’acquisition des compétences est 
insuffisant. Le portfolio des compétences n’a pas été mis en place par l’établissement. 

Le pilotage des deux LP s’avère insuffisant pour le suivi des diplômés. Celui-ci est effectué par l’établissement via 
l’OSIPE (Observation du suivi et de l’insertion professionnelle des étudiants), qui s’appuie sur les enquêtes diligentées 
par la DGESIP (Direction générale de l’enseignement supérieur et de l’insertion professionnelle). Les données 
quantitatives semblent témoigner d’un taux d’insertion satisfaisant des diplômés, mais ne renseignent pas sur la qualité 
de l’insertion. Des conseils de perfectionnement actifs ont été constitués et les procédures d’autoévaluation impliquent 
les intervenants professionnels et les étudiants. 

Pour le niveau master. 

Au niveau master, le champ Philosophie et société propose une mention Philosophie qui prépare les étudiants à la 
poursuite d’étude en doctorat dans la spécialité Philosophie des normes ou à la préparation de l’agrégation dans la 
spécialité Philosophie et pédagogie. Cette dernière fonctionne en complémentarité avec le master Métiers de 
l’enseignement, de l’éducation et de la formation, second degré (MEEF) qui, avec une spécialité Philosophie, prépare au 
CAPES. 
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L’offre de formation est cohérente eu égard aux objectifs affichés, qui sont d’une part, la spécialisation dans la 
philosophie des normes et d’autre part, la préparation aux métiers de la recherche, de l’enseignement ou aux métiers 
ouverts à une formation en philosophie. L’offre est bien structurée, alliant la spécialisation à la diversité des 
enseignements. Les enseignants-chercheurs membres de l’équipe pédagogique sont spécialisés dans le domaine de 
formation et fortement impliqués. La formation présente des effectifs modérés, classiques en master de philosophie, et 
un taux de réussite de 70 % cohérent eu égard aux exigences du second cycle. 

La place accordée à la recherche est conséquente dans les deux spécialités. La formation est adossée à l’EA 1270 
« Philosophie des normes ». Si la spécialité Philosophie des normes est centrée sur l’initiation à la recherche, la 
spécialité Philosophie et pédagogie n’est pas en reste. En effet, la préparation de l’agrégation induit une initiation à la 
recherche, de sorte que la mention apparaît globalement orientée vers la recherche. Les étudiants rédigent un mémoire 
annuel, présentent à l’oral différents projets de recherche et participent aux activités du laboratoire d’adossement. La 
professionnalisation est ainsi au cœur de la formation dans la mesure où elle consiste justement en la préparation à la 
recherche et à l’enseignement. Elle n’exige pas, en l’espèce, la réalisation de stage. Les enseignements sont donc 
conformes aux finalités professionnelles de la formation. L’ouverture internationale, déjà marquée au niveau de la 
licence de Philosophie s’accentue au niveau du master. Des partenariats sont institués avec deux universités étrangères 
permettant des échanges d’étudiants, rares certes mais possibles, et l’étude de textes en langues étrangères est 
vraiment pertinente. Les passerelles entrantes et sortantes ne sont pas particulièrement développées. La place du 
numérique n’est pas valorisée et pourrait être au moins développée en tant qu’outil de communication à destination des 
étudiants. L’évaluation respecte les standards de la discipline et est réalisée, conformément aux exigences posées par 
l’établissement, en contrôle continu et en contrôle terminal, une place importante étant laissée, à ce niveau, au 
mémoire. Enfin, le suivi de l’acquisition des compétences est insuffisant. Il se concrétise au travers de l’évaluation, mais 
ne fait l’objet d’aucune réflexion qui lui serait propre.  

Concernant le pilotage de la mention, le suivi des diplômés est là encore déficient. Les données produites par 
l’établissement via l’OSIPE sont lacunaires. Un conseil de perfectionnement récemment constitué favorise les échanges 
entre l’équipe pédagogique et les étudiants. 

 

Points forts 

● Formations de qualité et attractives. 

● Bonne adéquation des cursus aux objectifs poursuivis. 

● Bonne insertion sur le site et dans le tissu socio-économique. 

● Adossement à la recherche et professionnalisation cohérents. 

 

Points faibles 

● Utilisation du numérique peu développée. 

● Ouverture internationale faible dans les LP. 

● Pilotage des formations insuffisamment institutionnalisé concernant le suivi de l’acquisition des compétences et 
le suivi des diplômés. 

 

Recommandations 

● Le recours au numérique pourrait être encouragé tant comme outil de communication que comme modalité 
pédagogique. 

● L’enseignement des langues pourrait être ajouté ou renforcé dans les LP. 

● Le renforcement du pilotage par l’amélioration du suivi de l’acquisition des compétences et du suivi des 
diplômés et des non diplômés, valoriserait davantage les formations. 
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Avis global du comité d’experts 
 

Les formations du champ Philosophie et société présentent des qualités indéniables, mais comportent également 
quelques faiblesses. 

Le champ Philosophie et société regroupe quatre formations dont les cursus sont en adéquation avec les objectifs 
poursuivis. Ces formations sont bien insérées sur le site comme dans l’environnement socio–économique en répondant 
aux besoins des étudiants et du tissu professionnel. Elles sont attractives et présentent, de manière générale, de bons 
résultats. Les équipes pédagogiques sont bien constituées, impliquant fortement les professionnels lorsque cela s’avère 
nécessaire dans les LP. L’adossement à la recherche, la place de la recherche, celle de la professionnalisation et des 
projets et des stages sont cohérents dans chacune des formations, eu égard à leurs différentes finalités. L’ouverture 
internationale est variable. Si elle est satisfaisante pour la licence et le master de philosophie, elle est perfectible dans 
les LP. 

Le champ Philosophie et société présente des lacunes pour ce qui concerne l’enseignement et l’utilisation du 
numérique qui pourraient donc être développés, tant pour ce qui concerne les modalités d’enseignement que la 
communication à destination des étudiants. Le suivi de l’acquisition des compétences est également insuffisant et 
mériterait une attention plus soutenue. Concernant le suivi des diplômés, il est incomplet et approximatif. Les données 
fournies par l’établissement via l’OSIPE ne permettent pas une analyse pertinente du devenir des diplômes et des non 
diplômés. Enfin, des conseils de perfectionnement et des procédures d’autoévaluation ont été mis en place récemment 
dans les formations, mais il n’est pas encore possible d’apprécier leur impact sur l’évolution des formations. 

La cohérence propre et la pertinence du champ Philosophie et société ne sont pas évidentes. 

Le champ résulte du choix d’un regroupement thématique de disciplines portant ces différentes formations, 
toutes en SHS. Leur réunion s’entend aussi par la coordination formation-recherche qui se dessine au niveau de la ComUE 
Université Bretagne Loire (janvier 2016) dans laquelle des départements thématiques de recherche sont mis en place. Le 
laboratoire « Philosophie des normes » de l’Université de Rennes 1 s’inscrirait dans le département « Cognition, 
Education Interaction » de la ComUE. De même, l’Ecole doctorale « Sciences de l’Homme, des Organisations et de la 
Société » (SHOS) de l’Université de Rennes 1 serait coordonnée avec d’autres, à l’échelle de la ComUE, dans l’Ecole 
doctorale « Education, Langages, Interactions et cognition » (ELIC). L’association de ces formations dans le champ 
Philosophie et société, serait de ce fait, justifiée. 

Toutefois, le regroupement de formations générales en philosophie avec deux licences professionnelles paraît 
artificiel dans la mesure où elles ne comportent aucun enseignement commun et présentent des objectifs professionnels 
différents. Il n’est pas possible d’envisager une coordination et/ou des mutualisations à l’intérieur du champ entre ces 
quatre formations, premier et second cycle en philosophie et deux LP, ayant des objectifs divergents (vocation 
recherche ou professionnelle), préparant des niveaux différents et des spécialités distinctes. L’ensemble est donc très 
hétérogène et laisse subsister des doutes quant à la cohérence interne du champ. En outre, la présence d’une spécialité 
Journalisme : reportage et enquête en master dans le champ voisin Droit et science politique et une possible filiation 
entre la spécialité Philosophie des normes et le droit interrogent sur les architectures de ces deux champs. 

Par ailleurs, le champ Philosophie et société résulte d’un choix de regroupement disciplinaire de formations en 
SHS ne rendant pas immédiatement lisible la politique de l’établissement en matière de formation. Si l’intitulé est 
descriptif et clair de ce point de vue, si les formations réunies présentent toutes des qualités et une véritable 
attractivité locale, il résulte toutefois de cette association un potentiel d’affichage national ou international assez limité 
en termes de stratégie, car il ne laisse apparaître aucun axe identitaire. La pertinence du champ, comme sa cohérence, 
posent donc question. 

 



 
 

 

Observations de l’établissement 
 












